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Préambule  
 

L’Atlas de la BiodiveƌsitĠ ChaloŶŶaise ;ABCͿ s’iŶsĐƌit daŶs la politiƋue ĐoŵŵuŶale eŶ faveuƌ de 
l’eŶviƌoŶŶeŵeŶt. Ce pƌojet est ŶĠ de la voloŶtĠ ŵuŶiĐipale de ŵieuǆ ĐoŶŶaitƌe la ďiodiveƌsitĠ du 
teƌƌitoiƌe et d’eŶ ĐeƌŶeƌ les eŶjeuǆ loĐauǆ. Pour mettre en place ce projet, chaque année différents 

groupes faunistiques et floristiques sont ainsi étudiés. Les inventaires sont notamment financés par un 

appel à projet biodiversité de la région Pays de la Loire avec un co-financement de la DREAL Pays de la 

Loire, du Conseil départemental de Maine et Loire et de la ville de Chalonnes.  

Dans le cadre de cet appel à projet, une synthèse des connaissances acquises sur le groupe des 

Orthoptères est prévue. Ce travail reprend les données acquises durant l’Atlas de la Biodiversité 

Communale et sǇŶthĠtise l’eŶseŵďle des doŶŶĠes aŶtĠƌieuƌes sur le territoire. 

Introduction  
 

Le groupe des Orthoptères comprend les sauterelles, les grillons et les criquets. On recense 

actuellement en France métropolitaine 199 espèces (ASCETE, 2011) dont 69 pour le département du 

Maine et Loire (Naturalistes Angevins, 2012). 

D’ĠĐologies vaƌiĠes, les Orthoptères sont présents dans tous les milieux terrestres locaux. Certaines 

espèces vont être exigeantes quant à la qualité des milieux, mais d’autƌes, très ubiquistes sont 

pƌĠseŶtes daŶs de Ŷoŵďƌeuǆ haďitats. L’hǇgƌoŵĠtƌie, les faĐteuƌs aďiotiƋues, la ĐoŵpositioŶ et la 
structure de la végétation sont des facteurs influençant la présence des espèces dans les milieux. Les 

régimes alimentaires des espèces sont également variés. Ainsi les Caelifères (criquets) sont 

phytophages tandis que les Ensifères (sauterelles/grillons) sont le plus souvent prédateurs ou 

omnivores. 

Les cortèges d’espğĐes présents dans les milieux sont directement liés à la gestion anthropique des 

parcelles. Ainsi, une pelouse sèche surpâturée sera composée d’espğĐes différentes d’uŶe pelouse 
haute en voie de fermeture. De la même façon, des prairies pâturées et fauchées auront des cortèges 

bien différents. Il est également parfois possible de discerner des différences dans les communautés 

d’oƌthoptğƌes au seiŶ d’uŶe ŵġŵe paƌĐelle. A l’iŵage de la floƌe, les Orthoptères foƌŵeŶt d’eǆĐelleŶts 

indicateurs de la qualité et de la diversité des milieux prairiaux.  

Méthode 
 

Les Orthoptères peuvent être inventoriés par différentes méthodes : recherche à vue, à l’oƌeille, ainsi 

que par des méthodes plus intrusives dans les milieux comme le battage avec un parapluie japonais ou 

l’utilisatioŶ du filet fauchoir. Selon les espèces et leurs écologies, une ou plusieurs de ces méthodes 

peuvent être utilisées pour les détecter.  

L’iŶveŶtaiƌe des oƌthoptğƌes de Chalonnes synthétise l’eŶseŵďle des doŶŶĠes ĐolleĐtĠes depuis le 
dĠďut de l’Atlas de la ďiodiveƌsitĠ eŶ ϮϬϭϱ ŵais il agrège également les autres données connues sur le 

territoire après échange avec les structures locales (LPO Anjou et CPIE Loire Anjou).  
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Comme le montre la ŵĠthode de l’Atlas visiďle suƌ le sĐhĠŵa Đi-dessous, les tƌois Ŷiveauǆ d’iŶveŶtaiƌes 
prévus ont pu être mis en place sur le groupe des Orthoptères avec cependant une large dominance 

des données ponctuelles.  

Un seul inventaire standardisé a été mis en place pour ce groupe. Il s’agit d’uŶ suivi d’iŶdiĐateuƌs à la 
confluence du Layon ;suivi post aďaisseŵeŶt d’ouvrage hydraulique). Des ILA (Indices Linéaires 

d’AďoŶdaŶĐesͿ oŶt aiŶsi pu ġtƌe ƌĠalisĠs.  

Une recherche ciblée du Criquet des grouettes (O.petraeusͿ a ĠgaleŵeŶt ĠtĠ ĐoŶduite suƌ l’eŶseŵďle 
des coteaux secs de Chalonnes entre 2013 et 2016.  

 

Résultats 
 

Les pƌeŵiğƌes doŶŶĠes d’Oƌthoptğƌes suƌ le teƌƌitoiƌe oŶt ĠtĠ saisies dans les bases de données 

locales en 2002, le présent document synthétise donc les 1779 données récoltées sur 11 années de 

prospections (2002-2017). A noter que 70% de ces données ont été récoltées depuis le lancement local 

de l’Atlas de la Biodiversité Communal (1249 données).  

Cartes de 

répartiton des 

espèces 

(répartition 

ponctuelle)

Inventaires ciblés

(pour améliorer les 
connaissances sur des 

espèces/zones à enjeux 
particuliers)

Inventaires 

standardisés

(apporter des éléments 
de connaissances sur 

l'écologie des 
peuplements/ réalisation 
d'analyses statistiques)

Données ponctuelles 

(issues des bases de 
données et des 

observations des 
Chalonnais)

Figure 1. Méthodologie d'inventaire 
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Figure 2. Evolution de la richesse spécifique et du nombre de données selon les années de prospection 

37 espèces étaient notées sur le territoire communal avant le début des inventaires. Les recherches 

ŵeŶĠes daŶs le Đadƌe de l’Atlas de la Biodiversité Communale ont permis de recenser 10 espèces 

supplémentaires. 47 espèces sont donc actuellement connues à Chalonnes sur Loire. 

Le diagramme ci-après ŵoŶtƌe l’ĠvolutioŶ de la pƌogƌessioŶ des ĐoŶŶaissaŶĐes eŶ ŵettaŶt eŶ paƌallğle 
le nombre de données et la richesse spécifique selon les années de prospection. 

Si la richesse spécifique a peu progressé depuis le lancement de l’Atlas, le Ŷoŵďƌe de doŶŶĠes a, 

quant à lui, ŶetteŵeŶt augŵeŶtĠ. Ces doŶŶĠes, ďieŶ Ƌu’eŶĐoƌe iŶsuffisaŶtes pouƌ ďieŶ ĐeƌŶeƌ la 
répartition de certaines espèces, mettent en avant un effort de prospection quantitatif pour améliorer 

les connaissances sur la répartition des espèces.  

 

Le tƌavail de sǇŶthğse pƌĠseŶtĠ daŶs Đe doĐuŵeŶt Ŷ’auƌait pas pu voiƌ le jouƌ saŶs l’iŶvestisseŵeŶt de 
terrain des 25 observateurs cités ci-après : 

Jérôme TOURNEUR, Stéphane GUERIF, Mathilde GUET, Hervé JAMARD, Sylvain BARBIER, Valentin 

GRASSET, Emmanuel SECHET, Jean-Philippe RICHOU, Benjamin MEME-LAFOND, Sylvain COURANT, 

Damien BROCHARD, Sylvie DESGRANGES, Émilien JOMAT, Samuel ANGEBAULT, Dorian ANGOT, Florent 

DUPONT, Hugo COUTAND, Kévin BARRE, Matthieu NAULLET, Patrick TRECUL, Olivier GABORY, Patrice 

PAILLEY, Clovis QUINDROIT, Nicolas MOKUENKO, Franck HERBRECHT. 

 

Répartition des connaissances 
 

Pouƌ oƌgaŶiseƌ les iŶveŶtaiƌes et sǇŶthĠtiseƌ ĐeƌtaiŶes ƌestitutioŶs, uŶ ŵaillage d’ϭǆϭ kŵ eŶ pƌojeĐtioŶ 
Lambert93 a été édité. Ce maillage est calé sur les mailles 5x5km et 10x10km utilisées pour les atlas 

locaux.  

La carte ci-après montre la répartition des données sur le territoire communal. On y remarquera une 

hétérogénéité dans la localisation des données. Certaines mailles limitrophes des autres communes 

présentent une absence de données taŶdis Ƌu’uŶe ŵaille suƌ la BouƌgoŶŶiğƌe Đoŵptaďilise plus de 
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Ϯϯϰ oďseƌvatioŶs d’Oƌthoptğƌes. A noter que la ŵaille eŶ ƋuestioŶ ĐoƌƌespoŶd au doŵiĐile d’uŶ 
naturaliste local qui détermine les Orthoptères. Globalement, les mailles sont prospectées de façon 

hétérogène : celles du valloŶ de l’AƌŵaŶgĠ et du LaǇoŶ aval cumulent un nombre de données 

conséquent (plus de 100).  

 

Figure 3. Répartition des données 

Une autre donnée d’aŶalǇse iŶtĠƌessaŶte ĐoŶsiste à dĠŶoŵďƌeƌ le Ŷoŵďƌe d’espğĐes paƌ ŵaille 
d’ϭǆϭkŵ. Cette information est représentée sur la carte ci-après. Elle peƌŵet d’oďseƌveƌ ĐeƌtaiŶes 
dissemblances eŶtƌe la pƌessioŶ d’oďseƌvatioŶ et la ƌiĐhesse spĠĐifiƋue.  

Ainsi, la maille cumulant le maximum de données présente une ƌiĐhesse spĠĐifiƋue siŵilaiƌe à d’autƌes 
mailles proches. On notera que 8 mailles apparaissent avec plus de 26 espèces recensées. Elles sont 

localisées sur trois principaux secteurs : la vallée du Layon, le valloŶ de l’AƌŵaŶgĠ et le valloŶ du Jeu. 

 Il est difficile de réaliser uŶe aŶalǇse gĠŶĠƌale de la ƌiĐhesse spĠĐifiƋue eŶ l’aďseŶĐe d’uŶ effoƌt de 
pƌospeĐtioŶ siŵilaiƌe suƌ l’eŶseŵďle des ŵailles. On remarquera cependant que les principaux 

secteurs déficitaires en données sont localisés en limites communales. Cependant deux mailles en tête 

de bassin versant du Saint-Denis apparaissent avec une faible richesse spécifique. Ces mailles en 

secteur de cultures doivent être en réalité un peu plus riches en espèces mais les milieux présents 

sont globalement peu favorables à une richesse spécifique importante.  
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Figure 4. Richesse spécifique par maille 

 

Liste commentée des espèces 
 

Nom latin Nom vernaculaire Commentaire 

Criquets  

Aiolopus strepens strepens 

(Latreille, 1804) 

Aïolope automnale Espèce de criquet méridional en 
expansion vers le Nord, il est 
observé depuis 2017 à 
Chalonnes sur deux coteaux : la 
Dauphineté et les Ligerais. 
L’autoĐhtoŶie seŵďle avĠƌĠe 
sur le coteau des Ligerais. 

Aiolopus thalassinus (Fabricius, 

1781) 

Aïolope émeraudine Espèce ubiquiste appréciant la 
végétation rase, il est présent 
aussi bien sur les coteaux que 
dans les vallées (Loire/Layon). 
Bien répandu à Chalonnes 

Calliptamus barbarus (Costa, 

1836) 

Caloptène ochracé Caloptène présent sur les 
milieux thermophiles dénudés 
;lisiğƌes, pelouses, …Ϳ. BieŶ 
présent à Chalonnes 
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Nom latin Nom vernaculaire Commentaire 

Calliptamus italicus (Linnaeus, 

1758) 

Caloptène italien MoiŶs eǆigeaŶt Ƌue l’espğĐe 
précédente, il semble avoir une 
valence écologique plus 
importante. On le retrouve sur 
une plus grande diversité de 
milieux thermophiles. Bien 
présent à Chalonnes 

Chorthippus albomarginatus (De 

Geer, 1773) 

Criquet marginé Criquet de milieux 
mésohygrophiles et hygrophiles. 
Bien présent dans la vallée 
alluviale, plus rare ailleurs.  

Chorthippus biguttulus 

(Linnaeus, 1758) 

Criquet mélodieux Criquet très commun, présent 
dans la très grande majorité des 
milieux : secs comme humides, 
naturels ou artificiels.  

Chorthippus brunneus 

(Thunberg, 1815) 

Criquet duettiste CƌiƋuet pƌoĐhe de l’espğĐe 
précédente mais nettement 
plus exigeant. Il évolue sur les 
milieux thermophiles dénudés 
;Đoteauǆ, pelouses, ĐheŵiŶs, …Ϳ. 
Bien présent à Chalonnes 

Chorthippus vagans (Eversmann, 

1848) 

Criquet des Pins Criquet appréciant localement 
les lisières thermophiles, 
notamment sur les coteaux.  
Huit observations sur le 
territoire 

Euchorthippus declivus (Brisout 

de Barneville, 1848) 

Criquet des bromes Criquet ubiquiste présent dans 
la plupart des milieux herbacés 
s’ils Ŷe soŶt pas tƌop 
hygrophiles. 
Bien présent à Chalonnes 

Euchorthippus elegantulus 

Zeuner, 1940 

Criquet glauque PƌoĐhe de l’espğĐe pƌĠĐĠdeŶte, 
il est cependant plus exigeant. 
On le retrouve principalement 
dans les faciès prairiaux des 
coteaux secs. 

Gomphocerippus rufus 

(Linnaeus, 1758) 

Gomphocère roux Espèce découverte en 2017 à 
Chalonnes sur une lisière des 
Goulidons. Il semble être en 
eǆpaŶsioŶ à l’Ouest, sa 
colonisation du territoire est à 
surveiller. Espèce rare 
actuellement 

Mecostethus parapleurus 

(Hagenbach, 1822) 

Criquet des roseaux Espèce de milieux humides, il 
est particulièrement présent 
dans les prairies inondables. Il 
Ŷ’est pas ƌaƌe de l’oďseƌveƌ daŶs 
certains milieux mésophiles en 
fiŶ d’ĠtĠ. BieŶ pƌĠseŶt à 
Chalonnes 
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Nom latin Nom vernaculaire Commentaire 

Myrmeleotettix maculatus 

maculatus (Thunberg, 1815) 

Criquet tacheté Espèce entendue en 2017 sur le 
site de Roc en Paille mais non 
observée depuis. Donnée à 
confirmer ou à invalider dans les 
prochaines années. 

Oedipoda caerulescens 
(Linnaeus, 1758) 

Oedipode turquoise Espèce de milieux écorchés et 
dénudés, Đ’est uŶ criquet très 
commun qui colonise de 
nombreux milieux. Il se disperse 
très facilement par les réseaux 
de chemins.  

Omocestus petraeus (Brisout de 
Barneville, 1856) 

Criquet des Grouettes Espèce découverte en 2013 sur 
le territoire. Il est observé 
depuis sur la plupart des faciès 
de pelouses sèches du territoire 
(vallon du Saint-Denis, Vallon du 
Jeu, ValloŶ de l’AƌŵaŶgĠͿ. 
Certaines pelouses abritent des 
populations très importantes. 

Omocestus rufipes (Zetterstedt, 
1821) 

Criquet noir-ébène Criquet observé régulièrement 
le long des lisières.  
Bien présent sur le territoire 
communal. 

Pezotettix giornae (Rossi, 1794) Criquet pansu Espèce ubiquiste bien présente 
sur le territoire communal.  

Pseudochorthippus parallelus 

(Zetterstedt, 1821) 

Criquet des pâtures Criquet très commun 
fréquentant particulièrement 
les milieux de prairies 
mésophiles.  

Sphingonotus caerulans 

caerulans 

Oedipode aigue-marine Espèce découverte en 2017 à 
Chalonnes sur les bancs de 
sables exondés dans le lit de la 
Loire. Des recherches 
complémentaires pourraient 
être réalisées pour prouver 
l’autoĐhtoŶie loĐale de Đette 
espèce mobile. 

Stenobothrus stigmaticus 

(Rambur, 1838) 

Sténobothre nain Espèce de milieux secs et 
thermophiles, le Sténobothre 
fréquente les mêmes milieux 
que le Criquet des grouettes. Il 
est malgré tout un peu moins 
exigeant et tolère une hauteur 
d’heƌďe plus iŵpoƌtaŶte. 
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Nom latin Nom vernaculaire Commentaire 

Stethophyma grossum (Linnaeus, 

1758) 

Criquet ensanglanté Espèce de milieux humides, le 
Criquet ensanglanté apprécie la 
végétation haute. Il est présent 
dans les ripisylves de cours 
d’eau et daŶs ĐeƌtaiŶes pƌaiƌies 
inondables. On le retrouve 
localement en dehors des 
vallées sur des zones de talwegs 
comme le secteur du Bignon.  
Abondant dans les milieux qui 
lui sont favorables. 

Tetrix ceperoi (Bolívar, 1887) Tétrix riverain Tétrix présent sur les milieux 
exondés des bords de cours 
d’eau, plus ƌaƌe et ŵoiŶs 
ĐoŵŵuŶ Ƌue l’espğĐe suivaŶte.  

Tetrix subulata (Linnaeus, 1758) Tétrix des vasières Tétrix le plus commun à 
Chalonnes sur les milieux 
exondés. Bien présent dans tous 
types de milieux humides : 
stagnants ou courants. 

Tetrix tenuicornis (Sahlberg, 

1891) 

Tétrix des carrières Espèce découverte en 2015 à 
Chalonnes sur les bords de Loire 
puis réobservée en 2016 dans le 
Bras de Cordez.  
Espèce rare dont la répartition 
serait à préciser. 

Tetrix undulata (Sowerby, 1806) Tétrix commun Espèce relativement commune 
observée principalement sur les 
lisières forestières et parfois en 
bocage. 

Grillons  

Eumodicogryllus bordigalensis 

(Latreille, 1804) 

Grillon bordelais Espèce bien présente 
localement dans les milieux 
remaniés (cultures, remblais, 
…Ϳ. Le GƌilloŶ ďoƌdelais est 
également présent sur certains 
secteurs de vases exondées 
comme sur les bords du Layon. 

Gryllotalpa gryllotalpa (Linnaeus, 

1758) 

Courtilière commune Espèce discrète et peu 
commune à Chalonnes 
(observée sur moins de 5 sites). 
Elle fréquente particulièrement 
les rives des milieux stagnants. 

Gryllus campestris Linnaeus, 

1758 

Grillon champêtre Espèce très commune présente 
dans tous les milieux ouverts de 
Chalonnes. 
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Nom latin Nom vernaculaire Commentaire 

Nemobius sylvestris (Bosc, 1792) Grillon des bois Espèce très commune présente 
dans tous les milieux boisés de 
Chalonnes. Moins présent dans 
les boisements inondables de la 
vallée de la Loire. 

Oecanthus pellucens (Scopoli, 

1763) 

Grillon d'Italie Espèce commune appréciant la 
végétation herbacée haute. 
Moins présent dans la vallée.  

Pteronemobius heydenii heydenii 

(Fischer, 1853) 

Grillon des marais Espèce découverte en 2017 sur 
le territoire communale, 
entendue dans la vallée aux 
Jubins sur une boire. 

Pteronemobius lineolatus (Brullé, 

1835) 

Grillon des torrents Espèce très discrète, 
difficilement observable à vue. 
La détection sonore permet 
néanmoins de prouver sa 
présence sur les bords de cours 
d’eau ;Loiƌe, LaǇoŶͿ 

Sauterelles  

Conocephalus dorsalis (Latreille, 

1804) 

Conocéphale des roseaux Espèce de végétations hautes 
des ďoƌds de Đouƌs d’eau et de 
ŵaƌais ;ƌoseliğƌes, Đaƌiçaies, …Ϳ. 
Principalement connue des 
bords de Loire et du Layon. Très 
rare ailleurs.  

Conocephalus fuscus (Fabricius, 

1793) 

Conocéphale bigarré Espèce commune dans les 
milieux herbacés hauts, 
mésophiles à hygrophiles. 
Proche morphologiquement de 
l’espğĐe pƌĠseŶte, il est 
nettement plus commun.  

Ephippiger diurnus Dufour, 1841 Ephippigère des vignes Sauterelle bien présente dans 
les milieux arbustifs, semi-
ligneux et les haies bocagères. 
Détection principalement 
sonore. Espèce bien présente à 
Chalonnes. 

Leptophyes punctatissima (Bosc, 

1792) 

Sauterelle ponctuée Espèce des lisières et des 
végétations herbacées hautes. 
La Sauterelle ponctuée est bien 
présente mais sans doute sous 
observée car peu détectable en 
l’aďseŶĐe de ŵĠthode de 
prospection spécifique. 

Meconema meridionale A. Costa, 

1860 

Méconème fragile Sauterelle arboricole, 
M.meridonale est bien présent à 
Chalonnes. On le retrouve 
jusqu’aux milieux les plus 
anthropisés comme les 
aligŶeŵeŶts d’aƌďƌes uƌďaiŶs. 
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Nom latin Nom vernaculaire Commentaire 

Meconema thalassinum (De 

Geer, 1773) 

Méconème tambourinaire Proche de l’espğĐe précédente, 
le Méconème tambourinaire est 
présent dans les milieux avec 
une naturalité marquée, 
notamment les vallons qui 
sillonnent le territoire.  

Phaneroptera falcata (Poda, 

1761) 

Phanéroptère porte-faux Espèce rare à Chalonnes, 
uniquement observée sur les 
faciès de Landes du Coteau des 
Charrères. Des prospections 
plus approfondies sur les landes 
de Chalonnes permettraient 
peut-ġtƌe de tƌouveƌ d’autƌes 
localités de présence de 
l’espğĐe.  

Phaneroptera nana Fieber, 1853 Phanéroptère méridional Phanéroptère le plus commun 
de Chalonnes. Il est présent 
dans une grande variété de 
végétations hautes : mésophiles 
à hygrophiles  

Pholidoptera griseoaptera (De 

Geer, 1773) 

Decticelle cendrée Espèce de lisières forestières et 
de haies, la Decticelle cendrée 
est commune sur le territoire 
communal.  

Platycleis affinis Fieber, 1853 Decticelle côtière Cette espèce de coteaux a été 
observée sur deux lisières 
thermophiles sur les lieux-dits 
de la Courpaudière et de Roc en 
Paille.  

Platycleis albopunctata (Goeze, 

1778) 

Decticelle chagrinée Espèce de milieux méso à 
xérophiles, la Decticelle 
chagrinée est présente dans de 
nombreux milieux prairiaux du 
territoire communal.  

Roeseliana roeselii (Hagenbach, 

1822) 

Decticelle bariolée La Decticelle bariolée est bien 
présente sur le territoire 
communal. On la retrouve dans 
la plupart des milieux prairiaux. 
Elle apprécie particulièrement 
les prairies de fauche.  

Ruspolia nitidula (Scopoli, 1786) Conocéphale gracieux Coŵŵe l’espğĐe pƌĠĐĠdente, 
Đ’est uŶe espğĐe de ŵilieuǆ 
prairiaux préférentiellement 
fauchés.  
Bien présente à Chalonnes 

Tessellana tessellata 

(Charpentier, 1825) 

Decticelle carroyée Decticelle plus thermophile de 
la Decticelle chagrinée. Elle 
apprécie plus facilement les 
végétations rases. Bien présente 
à Chalonnes. 
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Nom latin Nom vernaculaire Commentaire 

Tettigonia viridissima (Linnaeus, 

1758) 

Grande Sauterelle verte Espèce très commune et très 
présente sur le territoire 
communale. Fréquentant au 
stade larvaire les prairies puis 
les arbres une fois adulte.  

 

Statuts des espèces 
 

Les Orthoptères sont encore des insectes largement méconnus et peu étudiés à l’iŶveƌse de ĐeƌtaiŶs 
groupes de vertébrés comme les oiseaux ou les mammifères. Peu d’espğĐes disposeŶt d’uŶ statut de 
protection en France. En Pays de la Loire, auĐuŶe Ŷ’est ĐoŶĐeƌŶĠe paƌ uŶ tel statut. Seul le statut 
indicateur de « déterminant ZNIEFF » concerne certaines espèces. Ce statut sert à délimiter les Zones 

Natuƌelles d’IŶtĠƌġt FauŶistiƋue et FloƌistiƋue ;)NIEFFͿ. Les espğĐes concernées par ce statut figurent 

dans le tableau ci-dessous :   

Nom latin Nom vernaculaire 

Aiolopus strepens strepens (Latreille, 1804) Aïolope automnale 

Aiolopus thalassinus (Fabricius, 1781) Aïolope émeraudine 

Calliptamus italicus (Linnaeus, 1758) Caloptène italien 

Conocephalus dorsalis (Latreille, 1804) Conocéphale des roseaux 

Gomphocerippus rufus (Linnaeus, 1758) Gomphocère roux 

Gryllotalpa gryllotalpa (Linnaeus, 1758) Courtilière commune 

Mecostethus parapleurus (Hagenbach, 1822) Criquet des roseaux 

Platycleis affinis Fieber, 1853 Decticelle côtière 

Pteronemobius heydenii heydenii (Fischer, 1853) Grillon des marais 

Pteronemobius lineolatus (Brullé, 1835) Grillon des torrents 

Ruspolia nitidula (Scopoli, 1786) Conocéphale gracieux 

Sphingonotus caerulans caerulans Oedipode aigue-marine 

Stenobothrus stigmaticus (Rambur, 1838) Sténobothre nain 

Stethophyma grossum (Linnaeus, 1758) Criquet ensanglanté 

Tetrix ceperoi (Bolívar, 1887) Tétrix riverain 

 

Conclusion  
 

Malgré uŶe pƌessioŶ d’iŶveŶtaiƌe ŵoiŶdƌe pouƌ Đe gƌoupe, les Ŷoŵďƌeuses ĐoŶŶaissaŶĐes aĐƋuises 
ponctuellement duƌaŶt ϭϭ aŶŶĠes, et plus paƌtiĐuliğƌeŵeŶt depuis le dĠďut de l’Atlas de la 

Biodiversité Communal, peƌŵetteŶt de disposeƌ d’uŶe ďase de doŶŶĠes relativement conséquente 

pouƌ Đe gƌoupe d’espğĐes (1779 données). L’eŶseŵďle des résultats présentés dans le document 

Ŷ’auƌait pas pu voiƌ le jouƌ saŶs le tƌavail de teƌƌaiŶ des Ŷatuƌalistes loĐauǆ et des stƌuĐtuƌes 
associatives que sont le CPIE Loire Anjou et la LPO Anjou. La diveƌsitĠ d’hǇgƌoŵĠtƌie, de faĐteuƌs 
abiotiques et de végétations dans les milieux, créée localement sur le territoire une mosaïque de 

milieux très favorable aux cortèges orthoptèriques.  
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Les connaissances acquises sur le territoire communal ont permis de mettre en avant la présence de 

47 espèces sur les 69 que compte le département. Hormis la découverte ponctuelle de quelques 

nouvelles espèces, on peut estimer que la richesse spécifique est relativement exhaustive pour ce 

groupe à l’ĠĐhelle communale.  

L’aďseŶĐe d’iŶveŶtaiƌes standardisés sur le territoire communal met en avant une hétérogénéité dans 

la répartition spatiale des données. Certains sites sont sur-ĠĐhaŶtilloŶŶĠs aloƌs Ƌue d’autƌes Ŷ’ont fait 

l’oďjet d’auĐuŶe pƌospeĐtioŶ. Il conviendrait de réaliser des investigations de terrain supplémentaires 

pour avoir une vision plus exhaustive de la répartition de certaines espèces. 

MalgƌĠ l’aďseŶĐe de statuts ƌĠgleŵeŶtaiƌes, les orthoptères peuvent constituer de très bons 

indicateurs de qualité et de gestion des ŵilieuǆ. CeƌtaiŶes espğĐes figuƌeŶt d’ailleurs dans les 

déclinaisons locales des Trames vertes et Bleues. L’Ġtude de Đe gƌoupe pourrait se poursuivre dans les 

pƌoĐhaiŶes aŶŶĠes, ŶotaŵŵeŶt eŶ l’ĠtudiaŶt comme indicateur de suivi sur certains projets comme la 

gestion différenciée des espèces verts ou le suivi des parcelles agricoles communales.  

L’eŶseŵďle des doŶŶĠes aĐƋuises paƌ la ville de ChaloŶŶes daŶs le Đadƌe de l’Ġtude loĐale seƌa 
transmis aux structures partenaires de la démarche pour intégration dans leurs bases de données 

respectives.  

 


